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Description du site 

La zone de Cornus fut longuement exploitée dans la Préhistoire : les premières données 

vont de la période Énéolithique à l'ère moderne.  

La fondation du village remonte à l'Antiquité : au cours des dernières décennies du VIe 

siècle avant notre ère, les Carthaginois construisirent une cité probablement située sur le 

haut plateau de Campu ’e Corra, qui était un élément important pour la conquête de l'île. 

Elle se configurait comme une sorte d'avant-poste militaire pour le contrôle du Monti-

ferru, afin de limiter les incursions des autochtones en direction de la plaine du Campi-

dano. Les vestiges les plus évidents de cette période historique sont les structures archi-

tecturales et le matériel relatif aux quartiers situés autour de la colline de Corchinas, sur 

laquelle se situait probablement l'acropole, défendue par un mur d'enceinte. Une des 

particularités territoriales qui ont peut-être influencé le choix du site pour la construction 

de cette cité, fut la proximité de la mer et la possibilité d'exploiter un lieu sûr pour le dé-

barquement, le Korakodes Portus, pour développer ses activités commerciales : le village 

devait sans doute son importance à sa position stratégique associée à cette caractéris-

tique. Dans un moment d'incertitude comme la période des Guerres Puniques, Cornus de-

vint le porte-drapeau de la révolte anti-romaine sous le commandement d'Ampsicora. 

 

 

Fig. 1 - Colline de Corchinas (photo Unicity S.p.A.). 
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La défaite fut le prélude de la conquête de la Sardaigne par les Romains, en 238 av. J.-C., 

confirmée en 227 av. J.-C. par la constitution d'une province qui comprenait la Sardaigne 

et la Corse. Sous la domination romaine, la cité fut très probablement implantée sur le 

village précédent et élevée au rang de municipium au moins à partir de l'époque de Fla-

vius ou de Trajan. À l'époque impériale, le village s'étendit dans les environs qui furent 

caractérisés par la construction de villas comme à Sisiddo, Lenàghe et peut-être Columba-

ris. Dans cette dernière région - située dans la périphérie nord de la cité et desservie par 

un diverticulum fonctionnel reliant Cornus et Gurulis Nova (fig. 2) - la découverte de struc-

tures imperméabilisées avec des revêtements hydrauliques et du cocciopesto a permis de 

supposer l'existence d'un complexe thermal, vraisemblablement lié à la villa suburbaine. 

Les fouilles, qui ont duré une vingtaine d'années, ont permis de mettre au jour une zone 

de 4000 m² et l'on découvrit les vestiges d'une insula episcopalis structurée en secteurs à 

caractère funéraire et cultuel, peut-être reconductible à l'ancien diocèse de Senafer. 

 

 

Fig. 2 - Feuille d'union des tablettes du Catasto De Candia (Cuglieri) : 
 on y indique la voie en direction de Bosa (Archives d'État de Cagliari). 
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Ici, sur une colline qui descendait de l'Est vers l'Ouest, se situait une grande zone de cime-

tière à ciel ouvert qui s'étendit progressivement vers le sud. L'utilisation funéraire la plus 

ancienne date de la première moitié du IVe siècle, avec la réalisation de tombes directe-

ment creusées dans la roche, dont une partie occupait une citerne quadrangulaire du IIIe 

siècle ap. J.-C.97. Ensuite, une nouvelle période de réaménagement de l'espace funéraire 

mena à la monumentalisation de la zone : le secteur funéraire septentrional (secteur IV,1 

- fig. 3) fut organisé en terrasses descendant vers l'ouest et occupées par des tombes en 

sarcophage. Même la petite salle–citerne accueillit de nouvelles dépositions : on installa 

sur les tombes les plus anciennes recouvertes de grandes dalles lithiques, quatre sarco-

phages qui transformèrent cet espace en un sépulcre nobiliaire, une prérogative qui fut 

maintenue pendant toute la durée de vie du complexe. 

 

 

Fig. 3 - Planimétrie du complexe de Columbaris-Cornus avec l'indication des phases et des secteurs  
(élaboration graphique de L. SALADINO, M. C. SOMMA, Cornus I.1, p. 200, tab. II). 

 

On réalisa simultanément une basilique funéraire en abside (fig. 4, 6 B-L) dont on aperçoit 
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encore certains éléments : plan à une seule nef, deux absides concentriques au nord - dé-

rivant d'un rétrécissement dû à des problèmes statiques - et cinq salles contiguës. Entre la 

fin du Ve et le début du VIe siècle de notre ère, la basilique subit des modifications qui 

menèrent à une articulation différente des espaces : on créa un couloir transversal court 

qui donnait accès au mausolée quadrangulaire, tandis qu'on réalisa dans l'angle Sud-Est 

une salle avec un bassin, ovale à l'extérieur et rectangulaire au niveau du périmètre in-

terne, identifié comme des fonts baptismaux mineurs. Une enceinte fermée et couverte 

après l'introduction d'un sarcophage, est adossée au côté nord de ce dernier. La basilique 

funéraire était reliée au complexe épiscopal qui se développa plus au sud par l'intermé-

diaire d'une vaste cour ; on avait vraisemblablement disposé un parcours pour garantir la 

liaison entre ces zones et la nécropole sub divo réalisée à l'Est, en un point compromis par 

les activités de recherche des années. 

 

 

Fig. 4 - Basilique de cimetière, zone de l'abside, vue du nord-est de la zone (photo C. Cocco). 
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Entre la deuxième moitié du IVe et le début du Ve siècle de notre ère, sous la domination 

byzantine, un dualisme a peut-être vu le jour à l'intérieur du village de Cornus, qui était à 

son apogée : on avait d'un côté probablement la cité, dotée d'une autonomie d'implan-

tation et de l'autre, la constitution du siège épiscopal et de son cimetière (fig. 5). C'est à 

cette époque que l'on construisit au sud de la basilique funéraire deux églises parallèles 

et communicantes, mais se tournant le dos : l'église majeure, dite « épiscopale » (fig. 6, n° 

1; fig. 7) était le lieu de la liturgie ordinaire tandis que l'église méridionale (fig. 6, n° 2; fig. 

8), plus petite, était exclusivement destinée aux rites du baptême. 

 

 

Fig. 5 - Hypothèse de reconstruction du complexe de Cornus-Columbaris (Cornus I.1, tab. III, p. 202). 
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Fig. 6 - Plan détaillé de la zone de Columbaris-Cornus soumise aux fouilles  
(GIUNTELLA et alii 1985 p. 16, Tab. II). 

Le flux des fidèles à l'intérieur de la cathédrale traversait le narthex en direction des trois 

nefs qui se terminaient par trois marches surélevant l'abside orientée vers l'est, incluse 

dans un mur rectiligne bordé par deux pastophoria. La cathédrale, elle aussi rehaussée, se 

trouvait sur le mur du fond de cette dernière (fig. 7). 
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Fig. 7 - Chiesa cattedrale (foto di F. Collu). 

 

Le flux des fidèles à l'intérieur de la cathédrale traversait le narthex en direction des trois 

nefs qui se terminaient par trois marches surélevant l'abside orientée vers l'est, incluse 

dans un mur rectiligne bordé par deux pastophoria. La cathédrale, elle aussi rehaussée, se 

trouvait sur le mur du fond de cette dernière (fig. 7). 



 
 

 
9 

 

Fig. 8 - Autel en basalte avec des plaintes latérales, vue de l'Ouest (photo de C. Cocco). 

 

L'église baptismale (fig. 9) était marquée par l'abside à l'ouest, par un plan à trois nefs,  

par une entrée à l'est qui a été fermée par la suite et par des fonds baptismaux. 

 

Fig. 9 - Basilique du baptistère, vue de l'Est (photo C. Cocco). 



 
 

 
10 

 La structure subit d'importantes modifications quand, entre la fin du Ve et la première 

moitié du VIe siècle, le complexe épiscopal ainsi que les espaces résidentiels furent con-

cernés par un nouvel élan de construction. La découverte d'une pièce de monnaie van-

dale dans la terre de remblai entre le premier bassin cruciforme et le second, réalisé au 

moment de la restructuration, a permis de supposer que les activités de restauration 

avaient été déterminées par l'importance accrue du pôle religieux de Senafer et qu'elle 

était donc liée à la présence africaine. 

Au cours de ces activités, on flanqua l'abside de la basilique de deux pastophoria : la salle 

de service de droite (diaconicon) était caractérisée par la présence d'une ouverture pour 

l'entrée des catéchumènes dans l'église, au bout des salles situées à l'ouest ; on créa de 

nouvelles salles, les fonts baptismaux, desservis par une citerne construite après la ferme-

ture de la porte orientale, prirent la forme d'un polygone. En outre, on conçut un nou-

veau parcours pour les néophytes en direction de la basilique majeure. On agrandit simul-

tanément la zone du cimetière en direction du sud. 

Du côté méridional de la basilique baptismale s'étendait un complexe de locaux résiden-

tiels et artisanaux où l'on reconnaît la résidence épiscopale et ses annexes. On a identifié 

parmi les structures une boutique de tailleurs de pierre, qui contenait encore du matériel 

comme l'élément probable d'une chaire et des fragments architecturaux d'un style ana-

logue à ceux retrouvés dans le baptistère. 
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Fig. 10 - Boutique du tailleur de pierre (Cornus I.1, p. 44, fig. 27). 

 

Entre la fin du VIe et le début du VIIe siècle de notre ère, on réutilisa les sarcophages après 

avoir déposé les dépouilles des premiers défunts dans des ossuaires situés dans les mêmes 

tombes, à côté la nouvelle dépouille : ce phénomène concerna surtout la zone funéraire 

méridionale, tandis que dans le secteur oriental, à l'est des espaces liturgiques, on utilisait 

des sépultures anthropomorphes.  

Les premiers dommages architecturaux furent provoqués par un incendie qui concerna 

surtout la basilique épiscopale dont la partie orientale s'effondra entre la fin du VIIe et le 

VIIIe siècle. Les gravats se déposèrent dans la zone du cimetière adjacent, qui finit par 

disparaître : cet événement impliqua un abandon graduel, qui concerna d'abord les basi-

liques avant de s'étendre, lentement, à la zone sépulcrale.  
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